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L' ACTION MUNICIPALE en faveur des TRAVAILLEURS IMMIGRÉS 

UN ARTICLE DE M. AUTRAN , adjoint au m a ire 

Parmi les multiples ;>~o!::è­
mes auxquels la Municlpalné, 
est con!rontéo, celui des tra­
vai11eurs Immigrés n'est pas des 
moindres. 

Cela. en rnlson do leur nom­
bre croissant dans notre vllle. 
Partou t : duns les usines, s ur 
les routes, dan.s Io bà•!ment, 
da ns lo.5 co.mpagne.s. des Norô­
Africalns, dos Portug1.i.ls 1 d<'S 
Espagnols , dos Africains ap­
portent leur ma!n d'œu·1re e-1· 
Clcace, courageuse. car il fau: 
bien d lro quo !es travaux les 
p:us pén lb!os leur sont réser­
vés. 

I< est évident que des pro· 
blèmcs s<» pœent -pour eux : 
difficulté d'ei<presslon, néces­
sité d'un logement con·1~r.(l.b!e 
scolarisation des enfants ... 

Des problèmes do co!t>ibi ta. 
lion se poslint pour tou~e la 
population o t 1 ' lnlé;:~ntion 
<i~ns Io milieu social ne se 
f'a. it pas toujour.5 sons heur1s. 

Toutes ces questions la Muni· 
o~;r11.l!té les suit a.vec attentl·Jn . 

En écoutant 
le président 

M. Io Président de la Répu­
blique, dans son at:ocutl·>n du 
Nou,·el an. o adress6 son -sa­
lut à tous les trR vol!lcurs im­
mlgr6s qui aipportent à 1 a 
France leur travall et leu~ ac· 
tl vHè. Il n notamment déc!s­
ré • qu '!ls dol\·ent se sen!ir 
à leur plaoo dans une société 
fra.nçaU;e qui les accuel?:e • 

Nous sommes fblen d'oc­
cord-. Mals il faudrait que ces 
vœux ne soient pa.s seulement 
dos vroux et qu'ils -puissent se 
transformer en actes it brùves 
échéllnco 

Les Immigrés sont en droil 
:l'exiger un vêrltnble statut ga­
rantissant leur sécurité. une 
v!e décente. des salalres ot des 
horaires de travail norm'.lux, 
des logemeni., convenables l'ins· 
truction de leurs enfan-.s. la 
possibilité d'apprendre c~rrec· 
temeot lour langue maternelle 
et pour ceux qui le désirent 
la. languo française. 

Des lois existent déjà et le 
gou.-ernement se doit de :e. 
fr. Ire appliquer 

Par exompl~ · ~s ent repr .. 
ses conlph1 n1 un nom·brA lm-

por.tant d 'immigrés sont 1e11ues 
d 'orga.nlser des cours d'A!!'hll­
bélise.tion. Allez dono voir s.ux 
CN!l\{ s'ils existent ? , 

Par exo111pla : Dos cours èe 
rattrapage sont prévus dans 
les Etablissements Sco!1111·es. 
pour los enfnnlJl dos immigrés . 
Rien n'est rait là non p!us. Il 
raudrait pour cela, lrouvl.'r le 
personnel, et surtout le rétri­
buer ... et l'Eta t n'a pas d '11 r­
gont. .. lui qui o. dépensé des mil­
liards en 1074 pour d6t::iirc 
des fruits et des légumes, qui 
s'appnlte à dépenser des dizai­
nes de mUllards pour le trans­
fert inutile d'une Préfe~ture t 

La Municipalité 
donne 
un autre exemple 

Le. Munlclpalltô seynolsc et 
les muolcLpalltés commun!s;.es, 
appliquent depuis longto:n'Ps 
!As couselis que donne 11131nte­
nunt le. Chef do l'Etn.1,, E t. 
c'est sans doute pour ceia que 
l'afflux dos Immigrés est bien 
p lus Important dons des vi• les 
accuel!lantes comme le. notre. 

Sur les 16.000 Immigrés que 
compte notre département du 
Var . La S11yno en a. reçu : 
5600 à cc Jour. c'est-à-1ire p!us 
du tiers. 

- Des cours d'a:.i>he.Mt!sa· 
t ion ont été organisés par 
!es e.dultes qui d6slrent ~P -
prendre la langue rrança!ec. 

Une classe a foncUonnù l'an 
dernier sous la direction de M 
Caimpano. cllreotour de J'E~o;~ 
du Floréœl. Uno seconde c:ns· 
se a ôté ouverte cotto année , 
assurée par M Rinnld1 ln.il! 
tuteur. 

- Un cours pr11tlque pour 
lP,,; femmes d'intm!grés e•: en· 
''ISa.llé au centre culturel de 
Berthe. 

- Une classe foncllonn'! sous 
la direction d'un Instituteur 
marocain qui enseigne aux en· 
r4nts de la colonie .marocaine 
!e. langue arabe. ce qui ~s: 
bion normal. 

- Un cours bénévole do lan· 
itue arabe existe éga!emont à 
I~ Bourse du Travail. 

Tous œs cours fonctionnent 
dans des locaux munl~!paux 
r.hauf4'és, éclairés. entretenus . 
aux f.rais de ln ville. 

SI au débu.t. l'Ensc!gnomant 
l're.nçais étn.lt donné oar des 
enseignants béntlvoles. qu' I! 
taut romcrclor, cnr Ils ont IPCr­
tnls !o démàrrago do l'aide ef­
fective aux immigrés : .lujour· 
d'hui la Munlclpnll té a réussi 
à faire prendre en che.:--&o ce; 
cours par !'Education Nat!ona· 
le, pour ce qui ooncorne !o. r é­
lribullon du IJ>ersonnel. 

Q f •t .Uoo collaboration fructueuse 
ue a1 existe entre la ville et !'Ami-

la Municipalité ca!o 'POur !'Enseignement sux 
étrangers dont 1e slègo est li 

pour ces travailleurs ~~arsollle. 
En me.libre d'aide ' ou assis· Il faut ·fai"re 

tance, auouno discrimination 
n'est fal.i,e ontro les nu·.ochto· davantage 
oes et les Immigrés. 

- Des con Ln Ines do jeunes et c'est possible 
lmmigr6s sont accuolllls dans 
les ôcoles y reçoivent les four- On voit donc que 1.i Munl~i-
nitures scolatros. leur ÎOU!'t de pallié dont la vision so:l -1!e. 
Noel, y prennent leur repas de · . 
midi, b6néfîclont do séjours il 1 
la montagne en vacances d'été 
ou en classes de nolgc. 

- Des cent.aines de dos.5lers 
sont suivis dans les services 
soctaw: de la Mario, qu'il s'agis­
se de la proooctlon maternelle 
et infantile, do secours dh·e:-s. 
de conseils do tout.es sortes tan· ' 
-l !s que le $Crvlcc de Sqn;t' 
Sco!atrc ;uit de pré~ IP santé 
rlc~ 6coHers lmm lgr~s 

des problômes CJ>i. p.u~ .,,·an­
cêe que celle du Pou\'olr , est 
bien décidée à. poursuivre ~un 
action inlassable pour celte œ u· 
vro do blon. 

Le Chef de l'Etat a dit d 1ns 
son allocution du nouv~I an. 
que l'ann~o 75 dova!t (\tr•' ccl· 
·., de la Fraternité. 

Nous n'avons PA~ 11tten<!u c<.:s 
~onse!!s human!t:tlrcs po u r 
qu'il en soi t ai nsi depu i, l>;en 
1o~ten\P.,. 

~fais l'Etat tout puissant de.; 
monopoles doit ta ire beau~o:.ip 
p!us •;>Our l'accueil des eu-an­
ger.;. li 'Pourrait facllltar l a 
construclion de logements, eld. 
ger du Patron&t l'a.l!;>I' =;i,· lon 
des lois en vigueur .,n .·u~ <le 
!'alpbaboitlsatlon des Lrlvail • 
leurs et ~cur foNn e.tlon profe<­
sinnne!lc. 

SD pencher effectlve~1 '"'' . 
;ur les problèmes de salair-l!s, 
d<> snnt6, d'éducation, etc .. 

L'accueil vèrlte.b!e. s ouhaité 
par le Chef do l' Etat pas>•l pa 
tous ces .problèmes et d.i !eu t 
solution dllpendra la ve r: t.l b!E 
fraternité. 

L'accueil fra~rnol c .. t condi· 
1ionnê égnlcment pnr la !utte 
contre Io racisme dont !l'S s u:­
,.l\'anccs touîours porcc:>t : b'e~. 
même da ns les milieux oo:Jul~ .­
res, sont Incompatible> an?c 
une civilisation qui se dit 
111·ancêe. 

Notre étole Inique , av~: S1'> 
enseignants comprôhonslfs. lur· 
ges d'esprit. 'POU~ coot~ibue~. 
bee.ucoup à le. solution d.a.s ~ro· 
blêmes do J'lmmlgrallon lvo­
qués dans Io chapitre n du 
Progra.mmo Com1nun do la p;a.u. 
r.he . 

Là aussi. da ns co dom r1l 11~. 
comme pour d'autres l'Un!nn 
Populaire devra se man if1»1e·. 
pour con tri b1:,er au Lrlom:>hc 
de la Frn.tornlté Humaine. 


